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TEMISKAMING SHORES – Malgré la pluie battante qui tombait incessamment le 
samedi en après-midi, amis, membres de la famille, dignitaires et sympathisants locaux se 
sont rassemblés pour rendre hommage au sacrifice du Sergent Martin Goudreault. Le 
15 octobre, le parc d’observation aux abords de l’autoroute 11, qui se trouve à l’opposée 
des bureaux du Ministère des Transports et fait face au Nord en direction de Little 
Claybelt, a été dédié à la mémoire du Sgt Goudreault tué en Afghanistan en 2010. « C’est 
un privilège d’être ici aujourd’hui pour cette cérémonie commémorative en l’honneur de 
notre fils, » a déclaré le père du Sgt Goudreault, Aurel, devant une foule d’environ 
70 personnes. Sa femme Micheline à ses côté, M. Goudreault avait peine à contenir ses 
larmes lorsqu’il a parlé brièvement du Sgt Goudreault. « Martin était un homme généreux 
et aimant, » dit-il. « Il était un militaire de carrière. Il se donnait toujours à cent pourcent. » Le Sgt Goudreault n’avait que 35 ans 
lorsqu’il a été tué dans l’exercice de ses fonctions dans le district de Panjwayi, en Afghanistan, le 6 juin 2010. Il s’agissait de sa 
troisième période de service en Afghanistan. Il était membre depuis 15 ans du 1er Bataillon du 1er Régiment de génie de combat du 
groupement tactique du Royal Canadian Regiment. 

 
« Il a réellement contribué à rendre le monde meilleur. » 

Maj Nils French, cmdtA du 1er RGC 
 
CONFRÈRES MILITRAIRES 
Parmi les personnes présentes lors de la cérémonie se trouvait le Major Nils French, commandant adjoint du 1er Régiment de génie 
du combat, ainsi que l’Adjum Michel Mazerolle du 13e Escadron blindé, sergent-major de l’Escadron, tous deux venus 
d’Edmonton. Le Major French connaissait le Sgt Goudreault et a mentionné les habiletés de ce dernier en tant que militaire ainsi 
que ses qualités en tant qu’homme. Le Major French était en formation à la Base des Forces canadiennes Gagetown, au Nouveau-
Brunswick, et à l’époque où il était nouveau dans les Forces, Marty l’a initié à l’Armée et lui a enseigné tout ce qu’il devait savoir. 
Il a raconté qu’un jour il devait se rendre à la base et le Sgt Goudreault était venu le chercher en jeep. « C’était une journée 
pluvieuse, semblable à aujourd’hui, » raconta le Major French. « Et, ce n’est pas ce qu’un officier devrait faire lorsqu’il voyage à 
bord d’un véhicule avec quelqu’un, peu importe la destination, mais je me suis endormi. Aussitôt que le Sgt Goudreault l’a 
remarqué, il m’a réveillé, a rangé la jeep sur le côté et m’a fait faire des pompes dans la pluie et la boue le long de la route pour me 
réveiller. » « Je m’en souviens encore, » dit-il, tandis que la foule s’était mise à glousser en imaginant la scène. « Je crois que 
c’était le côté dur du militaire qui ressortait » expliqua le Major French. « Mais il avait aussi, je crois, un côté plus tendre et 
compatissant, » mentionna-t-il. Il raconta qu’une secrétaire du commandant lui a récemment confié que le Sgt Goudreault était 
l’une des deux seules personnes à jamais l’avoir étreinte avant de partir en affectation. « Il savait s’adapter aux situations, » 
affirma le Major French. « Il était dur lorsqu’il était nécessaire de l’être et pouvait être enjoué, compatissant et amical lorsqu’il le 
fallait et c’est quelque chose qu’un militaire doit être capable de faire. » 
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Une plaque dans le parc commémoratif nouvellement nommé au nom du Sgt Goudreault rappellera à jamais le sacrifice de ce dernier en 
Afghanistan. Présents lors du dévoilement officiel le 15 octobre se trouvaient (à partir de la gauche) l’Adjum Michel Mazerolle, Aurel et 

Micheline Goudreault et le Maj Nils French. (Photo prise par Steven Larocque) 

 
LEGS 
Le Major French a déclaré à la foule qu’« il se peut que des centaines de militaires » aient appris de précieuses leçons du 
Sgt Goudreault au fil des années. « Je peux également vous dire que la nature de son travail, comme ingénieur de combat […] il 
aura sauvé la vie d’un grand nombre de ses confrères dans le cadre de ses nombreux déploiements. » Il a dit que par la 
participation du Sgt Goudreault aux déploiements dans des endroits comme les Balkans et l’Afghanistan, ce dernier « a réellement 
contribué à rendre le monde meilleur. » Le parc nommé en l’honneur du Sgt Goudreault, ainsi que le legs de ce dernier au 
Régiment, qui pense à lui souvent à sa propre façon, feront en sorte que le Sgt Goudreault « ne sera pas oublié, » assura le Major 
French à ceux qui étaient rassemblés ce samedi. Le père du Sgt Goudreault a parlé de son fils selon le même ordre d’idées. 
« Martin était très fier d’être un militaire canadien, » affirma M. Goudreault. « Son nom ne sera jamais oublié. » M. Goudreault a 
remercié Jim Graydon, qui a eu l’idée d’honorer son fils de cette manière, pour tous les efforts investis et son engagement dans la 
réalisation de ce projet. Il a remercié également sa nièce, Lise Lachapelle, pour sa participation et tous ses efforts, ainsi que la 
collectivité pour ses généreux dons au projet. 
 

 


